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Mr. Blake remarked the difference between
the cheery statement of the Finance Minister
and the member for Brome. The member for
Chateauguay had not over-rated the impor-
tance to Ontario of this settlement, and who-
ever was responsible for the delay certainly
deserved censure. If, as the Finance Minister
said, there was a good deal of zeal displayed
by the arbitrators, then all he had to say was
that it appeared to have been to very little
point, and in the meantime the debt was
growing.

Hon. Mr. Rose explained that there were a
variety of cases and matters to be dealt
with in the arbitration, which it was impos-
sible to deal with more speedily than we were
doing. In fact, more rapid action could only
be taken by anticipating the ordinary legal
process. There were many outstanding claims
against the late Province of Canada not yet
settled. There were for instance, unadjusted
claims for this very building, and when their
amounts were ascertained they would form
part of the surplus debt of the late Province
to be divided between Ontario and Quebec.

Hon. Mr. Wood said that so far as Ontario
was concerned, the Government had been
anxious from the first to have this arbitra-
tion closed, and they wished it to be under-
stood that no blame was attributable to them
in this matter of the delay. They were pre-
pared to go on to-morrow, but he feared that
if they had to wait till all arrears of the late
Province of Canada were brought in and
settled, they would have to wait for five years
longer. In his opinion these arrears need no
delay. The arbitrators in the award and, any-
thing which subsequently came in, could be
arranged according to it. There seemed no
reason to him why the arbitrators should not
enter on their duties to-morrow. There were
one or two items for which he was perfectly
satisfied the Dominion Government would
give the late Province of Canada credit, and
he hoped there would be no further delay.

Mr. Mackenzie called attention to the fact
that this conversation about arbitration had
been interjected after a question had been
asked by the member for South Wellington.

M. Blake fait remarquer la différence entre
la déclaration réconfortante du ministre des
Finances et celle du député de Brome. Le
député de Châteauguay n'a pas surestimé
l'importance que revêt ce règlement pour
l'Ontario et il est certain que le responsable
du retard mérite un blâme. Comme l'a souli-
gné le ministre des Finances, si les arbitres
ont fait preuve de beaucoup de zèle, il doit
dire qu'on n'a guère accompli de progrès, et
pendant ce temps la dette continue à croître.

L'hon. M. Rose explique que bien des ques-
tions doivent être soumises à l'arbitrage, et
qu'il n'est pas possible de les examiner plus
rapidement sans préjuger de la décision du
tribunal. L'ancienne Province du Canada n'a
pas encore été indemnisée dans de nombreux
cas, notamment pour l'édifice que nous occu-
pons; après détermination des sommes en jeu,
celles-ci s'ajouteront à la dette de l'ancienne
Province, dette qui sera répartie entre l'On-
tario et le Québec.

L'hon. M. Wood déclare qu'en ce qui con-
cerne l'Ontario, le Gouvernement a toujours
attendu avec impatience que la sentence
arbitrale soit rendue et il désire faire bien
comprendre que le Gouvernement n'est nulle-
ment à blâmer pour le retard en question.
Il est disposé à poursuivre demain, mais il
craint que s'il fallait attendre que la question
des arrièrés de l'ancienne Province du Canada
soit présentée et réglée, il faudrait attendre
cinq ans de plus. A son avis, cette question
des arriérés doit être réglée sans retard. Les
arbitres en fonction et tous les éléments ulté-
rieurs pourraient faire l'objet de dispositions
en ce sens. Il ne voit aucune raison pour la-
quelle les arbitres ne pourraient pas entrer
en fonction demain. Sur un ou deux points, il
est tout à fait sûr que le Gouvernement du
Dominion dédommagera l'ancienne Province
du Canada et il espère qu'il n'y aura pas
d'autre retard.

M. Mackenzie attire l'attention sur le fait
que cette conversation relative à l'arbitrage
a été lancée à la suite d'une question posée
par le député de Wellington Sud.

Sir John A. Macdonald was understood to Sir John A. Macdonald dit, semble-t-il,
say that an answer would be given to-morrow. qu'une réponse sera donnée demain.
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